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"Bordeaux où le ciel est c lément, où 
sont longs les pri ntemps, rapides les 
hivers, Bordeaux où le fleuve boui ll on­
nant imite le refl ux des mers ... " C'est 
ainsi qu'Ausone, poète latin, célébrait 
l'antique Burdigala, sa ville nata le. De 
son passé romain, la capitale aq uitai ne 
conserve l' in effaçable empreinte du 
"cardo maximus" et du "decumanus 
maximu s" qui fu rent le cœur vivant de 
la ci té, et don t les rues Saint-Rémi et 
Sainte-Catherine sont les hériti ères. 

Les invasions barbares ru inè ren t Bu r­
digala, mais la Garonne tutélaire était 
là. Au pied de l'antique castrum elle 
dessinait, comme de nos jours, une 
courbe harmonieuse en forme de crois­
sant de lune qui se trouve être à la fois 
le passage que doit emprunter la route 
s'en allant vers l'Espagne et le terminus 
obligatoire de la double navigation, 
fluviale et maritim e. C'est dans ce 
"port de la lune" - symbolisé par le 
croissant figurant sur les armes de la 
ville - que les grands navires venant des 
Amériques et les péniches arrivant de 
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Toulouse débarquent ou chargent les 
cargaisons qu 'ils transportent. 

L'histoire de Bordeaux, trop long ue 
pou r être racontée ici, s'inscrit dans la 
pierre de ses monuments. Le ti mb re 
émis à l'occasion du Congrès natio nal 
de la fédération des sociétés philaté­
liques f rançaises évoque quelques-uns 
des monuments. La po rte de la Grosse 
Cloche (XIW et XIve siècles), vestig e de 
la triple enceinte médiévale, la cathé­
drale Saint-André où le 25 juillet 1137 
fut cél ébrée l'union d'Aliénor d'Aquitaine 
et du futur Louis VII, la tour de Pey­
Berland (1440) haute de 48 mètres, 
l'église Saint-Michel, fière de son go­
thique flamboyant et de sa flèche de 
104 mètres de haut, le palais de Rohan 
(aujourd'hui Hôtel de ville) , majestueux 
éd ifice de la fin du XVIW siècle . Les che­
vaux de la fontai ne ornant le cél èb re 
monument des Girondins qui dresse sa 
colonne élancée sur la vaste place des 
Ouinconces, enfin, fa isant contraste 
avec ses vénérables témoi ns du passé, 
la moderne tour de la Communauté 
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Urbaine imposant sa puissante stature 
au quartie r aud ac ieusement rénové de 
Mériadeck. 

Et pu is, ne fi gurant pas sur le timbre, il 
y a les prest igi eux monuments du 
Bordeaux du XVIW siècle. C'est la gran­
d iose place de la Bourse (ex. pl ace 
Royale), œuvre des architectes Gabriel 
père et fils , que Li sbonne im ita et que 
Vic to r Hugo osa co mparer à Versailles. 
Et il Y a au ssi cet en semble un ique que 
fo rm e le " tr iangl e" de rues et d'avenu es 
tri omphales, chef d'œuvre d'u rb anisme 
intelligent, immorta li sant les noms de 
leurs promoteurs, l'intendant Tourny et 
l' archi tecte Lou is qui éd ifia sur l'em­
placem ent de l'a ncien fo rum romain, 
le Grand-Théâtre, modèl e inégalé 
d'équilibre et d'élégance. 

Enfin, on ne peut quitter Bordeaux sans 
évoquer ses vi ns, des vi ns que le monde 
entier recherche et dont Stendhal 
disait qu 'ils étaient "sans hypocrisie" . 
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